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«Ce qui se passe de nos jours sous nos yeux res-
semble fortement à la situation d’avant la Pre-
mière Guerre mondiale.»

Il y a 100 ans éclata la Première Guerre mon-
diale. C’est l’attentat de Sarajevo qui mit le feu 
aux poudres, faisant exploser une situation dé-
jà très tendue en Europe. Des Serbes nationa-
listes assassinèrent le prétendant au trône de 
l’empire austro-hongrois, François-Ferdinand 
et son épouse Sophie. Politiquement, la ten-
sion était à son comble. Comme aujourd’hui, 
des prétentions territoriales avaient suscité un 
énorme potentiel de conflits. 
La vraie guerre n’était pas encore là. Mais l’Au-
triche-Hongrie obtint l’assurance du soutien 
allemand pour le cas d’une attaque contre la 
Serbie. La Russie ne tarda pas à annoncer la 
mobilisation de ses troupes ainsi que le re-
trait d’Allemagne et d’Autriche de ses avoirs fi-
nanciers; elle fit savoir qu’elle ne resterait pas 
passive dans le cas d’une attaque austro-hon-
groise contre la Serbie. 
Ensuite, la déclaration de guerre par l’Autriche-
Hongrie à la Serbie constitua le déclenchement 
de la Première Guerre mondiale le 28 juillet 
1914. En l’espace de quelques jours, l’Alle-
magne et la France mobilisaient. A l’ouest, les 
hostilités armées débutèrent le 2 août par l’oc-
cupation du Luxembourg par les troupes alle-
mandes sans, au préalable, de déclaration de 
guerre; un jour plus tard, de gros bataillons tra-
versèrent la frontière belge amenant l’Angle-
terre à entrer en guerre. C’était la fin soudaine 
de 43 années de paix européenne. Au cours 
des jours, semaines et mois qui suivirent, on 
vit s’engager de plus en plus de pays dans la 
guerre, jusqu’aux armées canadiennes et aus-
traliennes et aux troupes coloniales venues des 
Indes et d’Afrique. Et pour finir, les USA.
Ce qui se déroule de nos jours sous nos yeux, 
les émeutes en Ukraine, le désir russe de su-
prématie, l’annexion de la Crimée, doit nous 
faire réfléchir. Cela ressemble fortement à la 
situation d’avant la Première Guerre mondiale. 
L’actuel potentat russe Poutine a déployé ses 
troupes. Autrefois, la Russie eut d’abord re-
cours à sa force économique et usa de ses 
muscles économiques en retirant par exemple 
ses avoirs financiers d’Allemagne. Aujourd’hui, 
nous observons des choses similaires: au 
cours du conflit gazier russo-ukrainien, le gou-
vernement de Moscou n’a cessé d’augmenter 
la pression, allant jusqu’à refuser à son pays 
voisin le moindre rabais. En l’espace de seu-
lement deux jours, le prix a augmenté en tout 

de plus de 80 pour cent. Et on ne s’arrête pas 
là : le 13 mai, la Russie fait savoir que désor-
mais elle ne fournira de gaz à l’Ukraine que sur 
avance de paiement d’environ 2 milliards de 
dollars. Et le 15 mai, le chef du Kremlin Vla-
dimir Poutine demande à l’UE d’endosser les 
dettes gazières de l’Ukraine vis-à-vis de la Rus-
sie. L’approvisionnement en gaz de l’Europe est 
en jeu.
Nous voyons clairement l’escalade du conflit. Il 
ne faut plus qu’un événement explosif de la na-
ture de celui de Sarajevo pour allumer l’incen-
die à l’échelle mondiale. Nous autres, occiden-
taux, pensons avoir le droit de notre côté; nous 
parlons de l’ours russe qui montre ses griffes. 
La Russie, de son côté, pense être dans son 
droit. Selon les médias que vous choisissez, 
vous pencherez soit pour l’un soit pour l’autre. 
Et il en était déjà ainsi lors de la Première 
Guerre mondiale. Le 6 août 1914, premier di-
manche après le déclenchement de la guerre, 
l’empereur s’adressa au peuple allemand en di-
sant: «Nous remporterons ce combat contre un 
monde d’ennemis! Jamais l’Allemagne ne fut 
vaincue, quand elle était unie. Avançons avec 
Dieu qui sera avec nous de la même manière 
qu’il fut avec nos pères!» «Dieu avec nous», 
c’est ce qui était inscrit sur les boucles de cein-
turons des soldats allemands. Or: les Français, 
les Russes et les Anglais pensaient aussi que 
Dieu était de leur côté, invoquant Son secours 
pour leurs armées.–
De même, un conflit grave peut surgir entre 
deux personnes, chacune d’elles pensant être 
dans son droit. Luc 12,13 parle d’une personne 
qui vient trouver le Seigneur Jésus pour Lui de-
mander: «Maître, dis à mon frère de partager 
avec moi notre héritage.» Mais Jésus répond: 
«O homme, qui m’a établi pour être votre juge 
ou pour faire vos partages?» (v. 14). Dieu parle 
toujours au coeur et veut que nous examinions 
si nous avons la bonne attitude vis-à-vis de 
notre prochain. Notre coeur serait-il rempli à 
son égard de jalousie, de convoitise et de ran-
cune? Que Dieu nous accorde la grâce de nous 
voir tels que Dieu nous voit!

Bien à vous 
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Le règne millénaire

Apocalypse 20,1-6: «Puis je vis des-
cendre du ciel un ange, qui avait la 
clef de l’abîme et une grande chaîne 
dans sa main. Il saisit le dragon, le 
serpent ancien, qui est le diable et 
Satan, et il le lia pour mille ans. Il 
le jeta dans l’abîme, ferma et scella 
l’entrée au-dessus de lui, afin qu’il 
ne séduisît plus les nations, jusqu’à 
ce que les mille ans fussent accom-
plis. Après cela, il faut qu’il soit délié 
pour un peu de temps. Et je vis des 
trônes; et à ceux qui s’y assirent fut 
donné le pouvoir de juger. Et je vis les 
âmes de ceux qui avaient été décapi-
tés à cause du témoignage de Jésus 
et à cause de la parole de Dieu, et de 
ceux qui n’avaient pas adoré la bête ni 
son image, et qui n’avaient pas reçu la 
marque sur leur front et sur leur main. 
Ils revinrent à la vie, et ils régnèrent 
avec Christ pendant mille ans. Les 
autres morts ne revinrent point à la vie 
jusqu’à ce que les mille ans fussent 
accomplis. C’est la première résurrec-
tion. Heureux et saints ceux qui ont 
part à la première résurrection! La 
seconde mort n’a point de pouvoir sur 
eux; mais ils seront sacrificateurs de 
Dieu et de Christ, et ils régneront avec 
lui pendant mille ans.»

SAULUS
PAULUS
Est-ce réellement cela 
la pensée?  
Nous nous penchons dans ce numéro 
sur le futur Règne de mille ans ainsi 
que sur les conséquences résultant, 
pour la fin des temps, de la Première 
Guerre mondiale d’il y a 100 ans. 
Nous voulons auparavant poser la 
question de la justesse biblique de 
l’expression proverbiale «Passer de 
Saul à Paul».

Q uand quelqu’un change sa 
façon de penser, on utilise 
souvent l’expression: «Passer 

de Saul à Paul.» Cette expression est 
particulièrement bien adaptée pour 
parler de la conversion d’une personne 
à Jésus-Christ. L’origine de l’expres-
sion remonte à la conversion de Saul 
de Tarse, appelé par le Seigneur de 
gloire au ministère d’apôtre. Beaucoup 
de chrétiens pensent que Saul est 
devenu Paul, qu’il a abandonné son 
ancien nom après avoir rencontré le 
Seigneur et qu’il en a reçu un nouveau. 
Les choses se sont-elles réellement 
passées ainsi?

En parcourant les Actes des 
Apôtres, on se rend compte que Saul 
a gardé son nom après sa conversion 
et que selon toute apparence, il a 
toujours porté les deux noms. En 
Actes des Apôtres, chapitres 7 à 9, 
nous voyons Saul contribuant à la 
lapidation d’Etienne et persécutant 
l’église naissante. Et au chapitre 9 
nous est donnée la description de 
sa conversion. Ensuite, dans les 

chapitres 11 à 13, nous voyons Saul 
activement engagé dans le service du 
Seigneur auprès des églises; et il porte 
toujours le nom de Saul. Il n’y avait 
donc pas renoncé (Actes 11,25.30; 
12,25; 13,1.2). 

Lorsque le Saint-Esprit de Dieu ap-
pela au premier voyage missionnaire, 
il appela Barnabas et Saul par leurs 
noms et les fit envoyer en mission: 
«Pendant qu’ils servaient le Seigneur 
dans leur ministère et qu’ils jeûnaient, 
le Saint-Esprit dit: Mettez-moi à part 
Barnabas et Saul pour l’oeuvre à 
laquelle je les ai appelés!» (Act. 13,2). 
En Actes 13,9 il nous est dit que Saul 
était aussi appelé Paul: «Alors Saul, 
appelé aussi Paul, rempli du Saint-
Esprit, fixa	  les regards sur lui… »

Saul, selon sa descendance, était 
hébreu, d’où le nom de Saul (cf. Phil. 
3,5). Il était né à Tarse, qui était alors 
la capitale de la Cilicie, et faisait par-
tie de l’Asie Mineure; la province était 
placée sous administration romaine 
(Act. 22,3). Le nom de «Paul» est 
donc la forme grecque du nom. Il 
semble évident qu’en Israël, le nom 
de «Saul» ait été le plus courant, alors 
que le nom de «Paul» était plus usité 
en dehors d’Israël. Paul étant devenu 
l’apôtre des nations et voyageant par 
conséquent beaucoup dans l’espace 
hellénistique, son nom «glissa» plus 
tard vers Paul. Le changement de 
nom ne semble donc pas lié à sa 
conversion.

	 NORBERT LIETH
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La Bible déclare clairement que Dieu va 
établir en Israël un royaume millénaire. 
Qu’est-il? Et quel en est le sens pour 
nous personnellement?

E n Apocalypse 20,1-6 il est ques-
tion à plusieurs reprises du règne 
millénaire. Ce royaume apparaî-

tra clairement quand Satan sera lié. 
Pendant cet emprisonnement de mille 
ans, Satan ne pourra plus séduire les 
peuples et les individus, ce qui aura 
pour conséquence qu’une grande 
bénédiction se répandra partout dans 
le monde. 

Qu’est-ce en réalité que le royaume 
millénaire? Avant tout l’exaucement 
de la prière de Jésus: «Que ton règne 
vienne; que ta volonté soit faite sur la 
terre comme au ciel.» 

Tant les partiarches que les prophètes, 
les rois et les sacrificateurs de l’Ancien 
Testament aspiraient déjà à l’établis-
sement de ce royaume millénaire. A 
la lecture de la Bible, on ne peut que 
s’étonner du nombre de fois qu’il est 
question de ce futur royaume. Dans le 
seul Ancien Testament nous trouvons 
quelque cinquante prophéties à ce sujet. 
Il est toujours mentionné en rapport avec 
le Roi: «Je le verrai, mais pas maintenant; 

La preuve formelle 
du futur règne millé-
naire

je le regarderai, mais pas de près. Une 
étoile surgira de Jacob, et un sceptre 
s’élèvera d’Israël et transpercera les 
coins de Moab, et détruira tous les fils 
du tumulte. Et celui qui sortira de Jacob 
dominera» (Nom. 24,17.19; Dy). C’est 
ce que vit à l’avance le prophète païen 
Balaam. Anne également, la mère de 
Samuel, vit ce futur royaume et, inspirée 
par l’Esprit Saint, exprima ce chant pro-
phétique: «L’Eternel jugera les extrémités 
de la terre. Il donnera la puissance à son 
roi, et il relèvera la force de son oint» (1 
Sam. 2,10). 

L’Ancien Testament témoigne de ce 
Roi Jésus Christ et nous Le révèle très 
clairement. Esaïe nous parle du caractère 
surnaturel de Sa conception: «Voici, la 
vierge deviendra enceinte» (Es. 7,14). Le 
lieu de la naissance du Roi est mentionné 
en Michée 5,1: «Bethléhem.» Et la mort 
du Roi nous est décrite en Esaïe 53 ainsi 
que dans le Psaume 22, qui commence 
par cette question du Roi mourant: 
«Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-
tu abandonné?» Le Psaume 22,17 parle 
de l’exécution du Berger: «Ils ont percé 



LA BIBLE: POINT D'ANCRAGE

6	 Appel de Minuit  07.2014

mes mains et mes pieds.» En outre, il 
nous est dit quelque chose de Son futur 
royaume qu’Il établira Lui-même: «Toutes 
les extrémités de la terre penseront à 
l’Eternel et se tourneront vers lui; toutes 
les familles des nations se prosterneront 
devant ta face. Car à l’Eternel appartient 
le règne: Il domine sur les nations» (Ps 
22,28-29). Cette dernière prophétie 
se rapporte à des événements encore à 
venir. Nous lisons au Psaume 45,7: «Ton 
trône, ô Dieu, est à toujours; le sceptre 
de ton règne est un sceptre d’équité.» Il 
est étonnant que l’auteur de l’Epître aux 
Hébreux cite ces mots: «Ton trône, ô 

Dieu, est à toujours», et parle ensuite de 
Jésus: «Car auquel des anges Dieu a-t-il 
jamais dit: Tu es mon Fils, je t’ai engen-
dré aujourd’hui? Et encore: Je serai pour 
lui un père, et il sera pour moi un fils? 
Et lorsqu’il introduit de nouveau dans 
le monde le premier-né, il dit: Que tous 
les anges de Dieu l’adorent! Ton trône, ô 
Dieu est éternel; le sceptre de ton règne 
est un sceptre d’équité» (Hébr. 1,5-6.8).

Les Psaumes  47 et 48 également 
annoncent ce règne de paix millénaire. 
Mais c’est le prophète royal Esaïe qui 
nous en apprend le plus à ce sujet. Par 
exemple: «Il arrivera, dans la suite des 
temps, que la montagne de la maison de 
l’Eternel sera fondée sur le sommet des 
montagnes, qu’elle s’élèvera par-dessus 
les collines, et que toutes les nations y 
afflueront. Des peuples s’y rendront en 
foule et diront: Venez, et montons à la 
montagne de l’Eternel, à la maison du 
Dieu de Jacob, afin qu’il nous enseigne 
ses voies, et que nous marchions dans 
ses sentiers. Car de Sion sortira la loi, 
et de Jérusalem la parole de l’Eternel. 
Il sera le juge des nations, l’arbitre d’un 
grand nombre de peuples. De leurs 
glaives ils forgeront des hoyaux, et de 

leurs lances des serpes: une nation ne 
tirera plus l’épée contre une autre, et l’on 
n’apprendra plus la guerre. Maison de 
Jacob, venez, et marchons à la lumière de 
l’Eternel!» (Es. 2,2-5). Ici est cité le lieu 
où le royaume sera établi. Le centre du 
désarmement mondial et de la paix uni-
verselle ne se situera ni à Washington ni 
à Moscou, ni à Rome ni à Genève ou dans 
quelque autre endroit de la terre, mais il 
sera sur la montagne sainte de Jérusalem. 
Quand Jésus Christ sera là assis sur le 
trône comme Roi, il ne pourra plus y avoir 
de guerres. La haine, les querelles de 
voisinage, les divorces et tous les autres 
conflits seront éliminés. Ce sera une 
merveilleuse situation à laquelle même 
le monde animal participera: «Le loup 
habitera avec l’agneau, et la panthère 
se couchera avec le chevreau; le veau, 
le lionceau, et le bétail qu’on engraisse, 
seront ensemble, et un petit enfant les 
conduira. La vache et l’ourse auront un 
même pâturage, leurs petits un même 
gîte; et le lion, comme le boeuf, mangera 
de la paille. Le nourrisson s’ébattra sur 
l’antre de la vipère, et l’enfant sevré met-
tra sa main dans la caverne du basilic. Il 
ne se fera ni tort ni dommage sur toute 

	 Le centre du désarme-
ment mondial et de la 
paix universelle ne se 
situera ni à Washington ni 
à Moscou, ni à Rome ni à 
Genève ou dans quelque 
autre endroit de la terre, 
mais il sera sur la mon-
tagne sainte de Jérusa-
lem.
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ma montagne sainte; car la terre sera 
remplie de la connaissance de l’Eternel, 
comme le fond de la mer par les eaux 
qui le couvrent. En ce jour, le rejeton 
d’Isaï sera là comme une bannière pour 
les peuples; les nations se tourneront 
vers lui, et la gloire sera sa demeure» 
(Es. 11,6-10). 

Du début jusqu’à la fin de la Bible il est 
question de la royauté éternelle du Sei-
gneur Jésus Christ, et du fait que toutes 
choses sont de lui, par Lui et pour Lui 
(Rom. 11,36). Il s’agit donc du royaume de 
Dieu. Par la chute dans le péché l’homme 
refusa de reconnaître la royauté absolue 
de Dieu, mettant ainsi un terme à sa 
propre domination. L’homme, tombant 
sous la séduction de Satan, a perdu la 
royauté qu’il avait reçue de Dieu; en 
effet, Celui-ci l’avait établi pour dominer 
sur la création.

Au retour de Jésus Christ le royaume 
de Dieu sera établi définitivement et 
visiblement. Il faut que soit manifesté 
ce qui était préparé dans le coeur des 
croyants durant des millénaires. Le Sei-
gneur Jésus a déclaré: «Le royaume de 
Dieu est au milieu de vous» (Luc 17,21). 
Mais ce n’est jamais le but ultime qu’il 
reste dans nos coeurs, mais bien qu’il 
se manifeste un jour: «Quand Christ, 
votre vie, paraîtra, alors vous paraîtrez 
aussi avec lui dans la gloire» (Col. 3,4). 
Notre délivrance de la puissance de 
Satan était déjà décidée dans le coeur 
de Dieu avant la fondation du monde. 
Cette libération Il l’a rendue visible par 
la mort et la résurrection de Son Fils. 
Son règne devra semblablement devenir 
visible. Nous lisons concernant le but 
de l’établissement du royaume de Jésus 
Christ: «Dieu, en effet, a tout mis sous 
ses pieds. ... Et lorsque toutes choses 
lui auront été soumises, alors le Fils 
lui-même sera soumis à celui qui lui a 
soumis toutes choses, afin que Dieu soit 
tout en tous» (1 Cor. 15,27-28). Le règne 
millénaire est donc la réalisation du plein 
rétablissement du royaume de Dieu. Par 
l’Ecriture sainte nous voyons que le Dieu 
éternel Lui-même est toujours le but, et 
qu’il doit en être ainsi également dans 
notre vie: « ...afin que nous servions à la 
louange de sa gloire» (Eph. 1,12).

La question se pose maintenant de 
savoir qui sera appelé à participer à ce 
règne millénaire. Les gens se répartissent 
en deux groupes: l’un aura part à la pre-
mère résurrection, l’autre à la deuxième. 
Serez-vous de la première résurrection? 
Il est écrit: «Heureux et saints ceux qui 
ont part à la première résurrection!» 
(Apoc. 20,6). Celui qui n’aura pas part 
à la première résurrection restera dans 
le sépulcre, dans le séjour des morts 
(Hadès). Mais ceux qui participeront à 
la première résurrection seront bienheu-
reux et saints, et ils seront au bénéfice de 
cette promesse du Seigneur: «La seconde 
mort n’a point de pouvoir sur eux; mais 
ils seront sacrificateurs de Dieu et de 
Christ, et ils régneront avec lui pendant 
mille ans» (Apoc. 20,6). Les autres 
devront attendre mille ans et rendre 
ensuite compte devant le grand trône 
blanc: «Et je vis les morts, les grands et 
les petits, qui se tenaient devant le trône» 
(Apoc. 20,12). 

Au terme des mille ans le diable pour-
ra encore une fois user de son pouvoir de 
séduction, mais ensuite il y sera mis fin: 
«Quand les mille ans seront accomplis, 
Satan sera relâché de sa prison. Et il sor-
tira pour séduire les nations qui sont aux 
quatre coins de la terre» (Apoc. 20,7-8). 
Il y aura alors la deuxième résurrection: 
«Puis je vis un grand trône blanc, et celui 
qui était assis dessus. La terre et le ciel 
s’enfuirent devant sa face, et il ne fut 
plus trouvé de place pour eux. Et je vis 
les morts, les grands et les petits, qui se 
tenaient devant le trône. Des livres furent 
ouverts. Et un autre livre fut ouvert, celui 
qui est le livre de vie. Et les morts furent 
jugés selon leurs oeuvres, d’après ce qui 
était écrit dans ces livres. La mer rendit 
les morts qui étaient en elle, la mort et 
le séjour des morts rendirent les morts 
qui étaient en eux» (Apoc. 20,11-13). Par 
peur de comparaître devant le trône du 
jugement dernier, de nombreuses per-
sonnes choisissent l’incinération, pensant 
pouvoir ainsi éteindre définitivement 
leur existence. Grave erreur que cela: «La 
mer rendit les morts qui étaient en elle, 
la mort et le séjour des morts rendirent 
les morts qui étaient en eux; et chacun 
fut jugé selon ses oeuvres. Et la mort 

et le séjour des morts furent jetés dans 
l’étang de feu. C’est la seconde mort, 
l’étang de feu» (Apoc. 20,13-14). C’est la 
mort pour toute l’éternité: être séparé de 
Dieu: «Quiconque ne fut pas trouvé écrit 
dans le livre de vie fut jeté dans l’étang 
de feu» (Apoc. 20,15). Lors de cette 
dernière séance devant le grand trône 
blanc, quelque chose manquera: l’Agneau 
et Son sang versé! Il n’y aura plus aucun 
pardon possible. C’est pourquoi mainte-
nant est le temps agréable par la foi en 
Jésus Christ, avec les quatre conditions 
à remplir pour pouvoir participer à la 
première résurrection: 

– Se laisser purifier toujours plus 
profondément: «Quiconque a cette espé-
rance en lui se purifie, comme lui-même 
est pur» (1 Jean 3,3).

– Poursuivre la sanctification, car: « 
...la sanctification, sans laquelle personne 
ne verra le Seigneur» (Hébr. 12,14).

– La disposition plus grande à souffrir, 
car si nous souffrons et mourons avec 
Lui, nous régnerons aussi avec Lui (2 
Tim. 2,11).

– Attendre constamment la venue du 
Seigneur Jésus: «Mais notre cité à nous 
est dans les cieux, d’où nous attendons 
aussi comme Sauveur le Seigneur Jésus 
Christ» (Phil. 3,20). 

«Et l’Esprit et l’épouse disent: Viens!  
Amen! Viens, Seigneur Jésus!» (Apoc. 
22,17.20).

	 WIM MALGO (1922-1992)

Extrait abrégé de Le millénium. Si vous voulez 
en savoir davantage sur cette ère extraordinaire, 
notamment sur le rôle de l’Assemblée et d’Israël, 
commandez ce livre chez nous aux éditions de 
l’Appel de Minuit! N° de commande 19064.
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2.	Le résidu (reste) d’Israël délivré (Es. 
24,14-16).

3.	Jugements de la tribulation sur la terre 
entière (Es. 24,17-23).

4.	Etablissement du royaume de paix 
messianique (Es. 25).

5.	Israël converti (Es. 26,1-15).
6.	Les effets de la tribulation: renouvel-

lement et résurrection d’Israël (Es. 
26,16-21).

7.	 La restauration finale d’Israël (Es. 27).
Les parallèles avec l’Apocalypse sont 

évidents et donnent une fois de plus la 
preuve que le livre du prophète Esaïe est 
d’une grande actualité. Dieu accomplira 
un jour toutes les prédictions de tous 

les prophètes. C’est pourquoi il est écrit 
dans le dernier chapitre de l’Apocalypse: 
«Et il me dit: Ces paroles sont certaines 
et véritables; et le Seigneur, le Dieu des 
esprits des prophètes, a envoyé son ange 
pour montrer à ses serviteurs les choses 
qui doivent arriver bientôt» (Apoc. 22,6). 

Dans l’Apocalypse il est moins ques-
tion des prophéties de l’apôtre que de 
celles des prophètes de l’Ancien Testa-
ment. Les prophéties de ces derniers 
s’accompliront rapidement au temps de 
l’Apocalypse (voir Act. 3,20-21; Apoc. 
10,7). Considérons ces parallèles: 

Une vendange. La future grande tribu-
lation que traversera Israël est décrite en 

Combien certain est le futur royaume de 
paix en Israël, cela nous est prouvé par 
les parallèles entre le livre du prophète 
Esaïe dans l’Ancien Testament et le der-
nier livre de la Bible, l’Apocalypse.

L es chapitres 24 à 27 d’Esaïe sont 
aussi appelés «petite Apocalypse 
d’Esaïe». Ils parlent des jugements 

de Dieu sur la terre entière: sur Juda, sur 
Israël, sur les nations environnantes et 
finalement sur toute la terre. On peut clas-
ser ces chapitres en sept thèmes essentiels: 
1.	Description générale de la grande 

tribulation (Es. 24,1-13).

La petite  
Apocalypse  
d’Esaïe
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INFOBOX

Chronologie de l’Apocalypse

L’enlèvement 
de l’Eglise, les 
croyants ayant 
dans le coeur 
le royaume de 
Dieu dans le ciel 
(1 Thess. chap.4 
et 5).

Temps de ju-
gements sur 
la terre par 
lesquels le 
royaume ter-
restre de Dieu 
est préparé
(Apoc. 6-19).

Christ vient du 
ciel pour établir 
le royaume de 
Dieu en Israël
(Mt. 24-25; 
Apoc. 19).

Christ règne 
mille ans depuis 
Jérusalem dans 
le royaume ter-
restre de Dieu
(Es. 2; 25; 
Apoc. 20).

Le jugement 
final de tous les 
êtres humains 
avant l’achè-
vement du 
royaume éternel 
de Dieu
(Apoc. 20).

Le royaume 
éternel de Dieu 
dans le nouveau 
ciel et sur la 
nouvelle terre
(Apoc. 21-22).

Esaïe 24,1-13. Elle est comparée au verset 
13 à une vendange: «Car il en est dans 
le pays, au milieu des peuples, comme 
quand on secoue l’olivier, comme quand 
on grappille après la vendange.» Apoca-
lypse 14,18 parle de cette vendange: «Et 
un autre ange, qui avait autorité sur le 
feu, sortit de l’autel, et s’adressa d’une 
voix forte à celui qui avait la faucille 
tranchante, disant: Lance ta faucille 
tranchante, et vendange les grappes de 
la vigne de la terre; car les raisins de la 
terre sont mûrs!» 

Le résidu élogieux d’Israël. En Esaïe 
24,14 il est question d’un reste croyant 
d’Israël. Ce résidu célébrera la majesté 
de Dieu: «Ils (le résidu) élèvent leur voix, 
ils poussent des cris d’allégresse; des 
bords de la mer, ils célèbrent la majesté 
de l’Eternel.» Il est également fait men-
tion d’un résidu en Apocalypse 14,1. 
Ce résidu magnifiera la divine majesté 
devant le trône de Dieu: «Je regardai, et 
voici, l’Agneau se tenait sur la montagne 
de Sion, et avec lui cent quarante-quatre 
mille personnes, qui avaient son nom et le 
nom de son Père écrits sur leurs fronts.» 
Et que faisaient-ils? «Et ils chantaient un 
cantique nouveau devant le trône» (v. 3).

La justice de Dieu. En Esaïe 24,15-16 
les vainqueurs chantent la justice de 
Dieu et invitent les autres peuples à le 
faire également: «Glorifiez donc l’Eter-
nel dans les lieux où brille la lumière, 
le nom de l’Eternel, Dieu d’Israël, dans 
les îles de la mer! De l’extrémité de la 
terre nous entendons chanter: Gloire au 
juste!» En Apocalypse 15,3-4 les vain-
queurs chantent aussi la justice de Dieu 
et y incluent les nations: «Tes oeuvres 

sont grandes et admirables, Seigneur 
Dieu Tout-Puissant! Tes voies sont justes 
et véritables, roi des nations! Qui ne 
craindrait, Seigneur, et ne glorifierait 
ton nom? Car seul tu es saint. Et toutes 
les nations viendront et se prosterneront 
devant toi, parce que tes jugements ont 
été manifestés!»

Les jugements sur la terre. Esaïe 
24,19-20 décrit les jugements de Dieu qui 
frapperont la terre d’une manière incon-
nue jusqu’alors: «La terre est déchirée, la 
terre se brise, la terre chancelle. La terre 
chancelle comme un homme ivre, elle 
vacille comme une cabane; son péché 
pèse sur elle, elle tombe, et ne se relève 
plus.» Et il est écrit en Apocalypse 6,12-
14 au moment de l’ouverture du sixième 
sceau: «Je regardai, quand il ouvrit le 
sixième sceau; et il y eut un grand trem-
blement de terre … et les étoiles du ciel 
tombèrent sur la terre, comme lorsqu’un 
figuier secoué par un vent violent jette ses 
figues vertes. Le ciel se retira comme un 
livre qu’on roule; et toutes les montagnes 
et les îles furent remuées de leurs places» 
(voir Apoc. 16,17-21).

Jugements sur Satan, ses démons et 
les rois de la terre. Nous lisons en Esaïe 
24,21-22 comment Dieu exerce Son juge-
ment sur Satan et ses démons ainsi que 
sur les rois de la terre: «En ce temps-là, 
l’Eternel châtiera dans le ciel l’armée 
d’en haut, et sur la terre les rois de la 
terre. Ils seront assemblés captifs dans 
une prison, ils seront enfermés dans des 
cachots, et, après un grand nombre de 
jours, ils seront châtiés.» En Apocalypse 
cela nous est précisément dit: au chapitre 
12,7-9 Satan et ses démons sont chassés 

du ciel. Au chapitre 20 Satan est enfermé 
dans l’abîme. Au chapitre 6,15-17 nous 
avons le jugement des rois de la terre. Au 
chapitre 19,30 et au chapitre 20,10-15 
nous est décrit le jugement final: la bête, 
le faux prophète et le diable, ainsi que 
tous ceux dont les noms ne figurent pas 
dans le livre de vie sont jugés. 

Des signes dans le soleil et la lune. 
Esaïe 24,23 nous fait savoir que le soleil 
et la lune seront concernés par le juge-
ment: «La lune sera couverte de honte, 
et le soleil de confusion.» Il est écrit 
dans l’Apocalypse: «Le soleil devint noir 
comme un sac de crin, la lune entière 
devint comme du sang» (chap. 6,12).

Le Roi et Ses anciens. En Esaïe 
24,23 il est dit que l’Eternel dominera 
comme Roi sur la montagne de Sion et 
à Jérusalem en présence de Ses anciens: 
«Car l’Eternel des armées régnera sur la 
montagne de Sion et à Jérusalem, resplen-
dissant de gloire en présence de ses an-
ciens.» En Apocalypse 14,1 nous voyons 
l’Agneau – le Seigneur des seigneurs et 
le Roi des rois (Apoc. 17,14) – se tenir sur 
la montagne de Sion avec les 24 anciens. 
Ceux-ci sont régulièrement mentionnés 
dans l’Apocalypse. Ils sont assis sur des 
trônes et portent des couronnes, et ils 
règnent visiblement. Ils rendent hom-
mage à Dieu et L’adorent pour Sa grande 
puissance et Sa domination royale: «Et 
les vingt-quatre vieillards, qui étaient 
assis devant Dieu sur leurs trônes, se 
prosternèrent sur leurs faces, et ils ado-
rèrent Dieu, en disant: Nous te rendons 
grâces, Seigneur Dieu Tout-Puissant, qui 
es, et qui étais, de ce que tu as saisi ta 
grande puissance et pris possession de 
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ton règne!» (Apoc. 11,16-17; voir aussi 
Apoc. 4,4; 4,10; 5,8; 19,4).

Joie sur une ville détruite. Esaïe 25,1-2 
parle aussi de la joie ressentie lors de la 
destruction d’une ville qui ne sera jamais 
reconstruite: «O Eternel! tu es mon Dieu; 
je t’exalterai, je célébrerai ton nom, car tu 
as fait des choses merveilleuses; tes des-
seins conçus à l’avance se sont fidèlement 
accomplis. Car tu as réduit la ville en un 
monceau de pierres, la cité forte en un 
tas de ruines; la forteresse des barbares 
est détruite, jamais elle ne sera rebâtie.» 
L’Apocalypse parle concrètement de la 
grande Babylone qui est détruite et ne 
sera jamais retrouvée, ce qui mène à 
louer Dieu: «Ciel, réjouis-toi sur elle! Et 
vous, les saints, les apôtres et les pro-
phètes, réjouissez-vous aussi! Car Dieu 
vous a fait justice en la jugeant. Alors un 
ange puissant prit une pierre semblable 
à une grande meule, et il la jeta dans la 
mer en disant: Ainsi sera précipitée avec 
violence Babylone, la grande ville, et elle 
ne sera plus trouvée!» (Apoc. 18,20-21).

Les nations qui honoreront l’Eter-
nel. Esaïe 25,3 annonce en outre que 
les nations loueront l’Eternel: «C’est 
pourquoi les peuples puissants te glo-
rifient, les villes des nations puissantes 
te craignent.» Ceci est aussi écrit dans 
l’Apocalypse: «Qui ne craindrait, Sei-
gneur, et ne glorifierait ton nom? Car seul 
tu es saint. Et toutes les nations viendront 
et se prosterneront devant toi, parce 
que tes jugements ont été manifestés!» 
(Apoc. 15,4).

L’ouragan des tyrans. Esaïe 25,4 parle 
d’une pluie torrentielle, d’une tempête 
comme image de la volonté destructrice 
des tyrans, dont Dieu protégera Son 
peuple: «Tu as été un refuge pour le 
faible, un refuge pour le malheureux 
dans la détresse, un abri contre la tem-
pête, un ombrage contre la chaleur; car 
le souffle des tyrans est comme l’ouragan 
qui frappe une muraille.» L’Apocalypse 
dépeint ce scénario d’une façon plus 
détaillée: «Et, de sa bouche, le serpent 
lança de l’eau comme un fleuve derrière 
la femme, afin de l’entraîner par le fleuve. 
Et la terre secourut la femme, et la terre 
ouvrit sa bouche et engloutit le fleuve 
que le dragon avait lancé de sa bouche» 

(Apoc. 12,15-16). Les tyrans sont une 
figure de la bête qui monte de la mer et 
de l’Antichrist (le faux prophète).

La mort est engloutie, les larmes sont 
séchées. Esaïe 25,8 décrit comment Dieu 
engloutira la mort et séchera les larmes: 
«Il anéantit la mort pour toujours; le 
Seigneur, l’Eternel, essuie les larmes 
de tous les visages, il fait disparaître de 
toute la terre l’opprobre de son peuple; 
car l’Eternel a parlé.» Et nous lisons de 
même dans l’Apocalypse: «Il essuiera 
toute larme de leurs yeux, et la mort ne 
sera plus, et il n’y aura plus ni deuil, ni 
cri, ni douleur, car les premières choses 
ont disparu» (Apoc. 21,4).

Les rachetés chantent. En Esaïe 26,1ss 
les rachetés du pays entament un chant 
de louange: «En ce jour, on chantera ce 
cantique dans le pays de Juda... » Et de 
même en Apocalypse 14,3: «Et ils chan-
taient un cantique nouveau devant le 
trône, et devant les quatre êtres vivants 
et les vieillards. Et personne ne pouvait 
apprendre le cantique, si ce n’est les cent 
quarante-quatre mille, qui avaient été 
rachetés de la terre.»

Le jugement sur Satan. En Esaïe 27,1 
il est encore fait mention du jugement 
sur Satan comme serpent: «En ce jour, 
l’Eternel frappera de sa dure, grande et 
forte épée le léviathan, serpent fuyard, le 
léviathan, serpent tortueux; et il tuera le 
monstre qui est dans la mer.» Jean décrit 
la même chose en Apocalypse 19,20. En 
Apocalypse 19,15 le Seigneur s’avance 
avec une épée tranchante. Et en Apoca-
lypse 20,2 un ange exerce le jugement 
de Dieu: « …Il saisit le dragon, le serpent 
ancien, qui est le diable et Satan, et il le 
lia pour mille ans.»

Le temps de la colère. Esaïe 26,20 
déclare clairement que ce temps est 
un temps de colère: «Va, mon peuple, 
entre dans ta chambre, et ferme la porte 
derrière toi; cache-toi pour quelques 
instants, jusqu’à ce que la colère soit 
passée!» Et ce parallèle en Apocalypse: 
«Et ils disaient aux montagnes et aux 
rochers: Tombez sur nous, et cachez-nous 
devant la face de celui qui est assis sur 
le trône, et devant la colère de l’Agneau; 
car le grand jour de sa colère est venu, 
et qui peut subsister?» (Apoc. 6,16-17).

INFOBOX

Israël et l’Assemblée 
dans le règne millénaire

Jésus Christ établira un jour le 
royaume terrestre de Dieu là où Il 
mourut pour les péchés du monde, 
où Il ressuscita et remonta au ciel: 
à Jérusalem. Cela signifie qu’Israël 
aura alors un rôle particulier à tenir, 
comme les prophètes de l’Ancien Tes-
tament l’ont annoncé. En ce temps-là 
l’Assemblée (l’Eglise) aura son habita-
tion dans le ciel, mais, d’une certaine 
manière, elle participera à ce royaume 
sur la terre. Comment la chose se 
présentera dans les détails, cela fait 
l’objet de discussions. L’Eglise se com-
pose de tous ceux qui, depuis l’oeuvre 
de la rédemption accomplie par Jésus 
sur la croix de Golgotha, ont cru et 
croient en Lui et qui, au retour du Sei-
gneur, seront introduits dans le ciel.

La tribulation. Il est finalement écrit 
en Esaïe 26,21: «Car voici, l’Eternel sort 
de sa demeure pour punir les crimes des 
habitants de la terre; et la terre mettra 
le sang à nu, elle ne couvrira plus les 
meurtres.» L’Apocalypse parle à plusieurs 
reprises de cette affliction: «Ils crièrent 
d’une voix forte, en disant: Jusques à 
quand, Maître saint et véritable, tarderas-
tu à juger et à tirer vengeance de notre 
sang sur les habitants de la terre?» (Apoc. 
6,10). «Les nations se sont irritées; et ta 
colère est venue, et le temps est venu de 
juger les morts, de récompenser tes ser-
viteurs les prophètes, les saints et ceux 
qui craignent ton nom, les petits et les 
grands, et de détruire ceux qui détruisent 
la terre!» (Apoc. 11,18). «Car ils ont versé 
le sang des saints et des prophètes, et tu 
leur as donné du sang à boire: ils en sont 
dignes!» (Apoc. 16,6).

	 NORBERT LIETH

Extrait de Die kleine Apokalypse (La petite 
Apocalypse). N’existe qu’en allemand. 
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SÉRIE

COMMENT LE NOUVEAU TESTAMENT UTILISE L’ANCIEN. 10e PARTIE

Le Psaume 110,1 et son  
accomplissement dans le contexte

D
ans la dernière édition de l’AM il s’agissait 
de l’application du Psaume 110,1 dans les 
Actes des Apôtres 2,33-35. J’y écrivais que 
Pierre citait le Psaume 110,1 dans le contexte, 

comme un accomplissement littéral direct de la prophé-
tie biblique. Dans cet article je voudrais entrer davantage 
dans le Psaume 110, tout particulièrement dans le verset 
1. Le Psaume 110,1 est dans le Nouveau Testament le 
verset de l’Ancien Testament le plus souvent cité. Il y est 
fait référence au moins 22 fois.  

Il est écrit au Psaume 110,1: «Parole de l’Eternel à 
mon Seigneur: assieds-toi à ma droite, jusqu’à ce que je 
fasse de tes ennemis ton marchepied!»

Comme je l’ai déjà écrit, le Psaume 110 est un texte 
prophétique messianique explicite, dans lequel David fait 
très consciemment mention du futur Roi Sacrificateur 
éternel. Hébreux 1,13 cite aussi le Psaume 110,1: «Et 
auquel des anges a-t-il jamais dit: ‹Assieds-toi à ma droite, 
jusqu’à ce que je fasse de tes ennemis ton marchepied›?»

Dans le contexte de Hébreux 1 l’auteur de cette Epître 
(aux Hébreux) déclare que Jésus Christ est plus grand 
que les anges. Il prouve par le Psaume 110,1 que Jésus 
Christ est le Roi désigné à l’avance par Dieu et qu’Il a 
une position qu’aucun ange n’a jamais obtenue ni obtien-
dra. Il montre ainsi que Jésus Christ est plus grand que 
les anges, parce qu’Il occupe une position qu’aucun ange 
ne pourra jamais avoir.

En Matthieu 22,41-46 nous trouvons une autre réfé-
rence au Psaume 110,1: «Comme les pharisiens étaient 
assemblés, Jésus les interrogea en disant: Que pensez-
vous du Christ? De qui est-il fils? Ils lui répondirent: De 
David. Et Jésus leur dit: Comment donc David, animé par 
l’Esprit, l’appelle-t-il Seigneur, lorsqu’il dit: ‹Le Seigneur 

a dit à mon Seigneur: Assieds-toi à ma droite, jusqu’à ce 
que je fasse de tes ennemis ton marchepied›? Si donc 
David l’appelle Seigneur, comment est-il son fils? Nul ne 
put lui répondre un mot. Et, depuis ce jour, personne 
n’osa plus lui proposer des questions.»

Le Seigneur Jésus Christ se servit du Psaume 110,1 
pour décontenancer les pharisiens sceptiques. Deux 
choses sont à relever: premièrement, le Seigneur Jésus 
considérait David comme l’auteur du Psaume 110; deu-
xièmement, le Seigneur Jésus utilisa ce passage pour 
mettre en évidence tant le côté humain que le côté divin 
du «Seigneur» de David. Humain, parce qu’Il est le Fils 
de David, mais aussi divin parce qu’Il est le Seigneur de 
David. Jésus Christ appliquait manifestement ce Psaume 
à Lui-même, même si les pharisiens ne voulaient pas 
l’admettre. Nous voyons une fois de plus comment le 
Psaume 110,1 est utilisé dans le contexte.

Nous trouvons également des références au Psaume 
110,1 dans Matthieu 26,41-45; Marc 12,36; 14,62; 16,19; 
Luc 20,42.43; 22,69; Actes 5,31; 7,55-56; Romains 8,34; 
1. Corinthiens 15,25; Ephésiens 1,20; 2,6; Colossiens 
3,1; Hébreux 1,3; 8,1; 10,12-13; 12,2; Apocalypse 3,21. 
La plupart de ces passages indiquent que Jésus Christ est 
assis à la droite de Dieu.

Tout ceci montre clairement que le verset de l’Ancien 
Testament le plus cité dans le Nouveau est généralement 
utilisé dans le contexte. Le Psaume 110 est un Psaume 
messianique et il se rapporte dans le Nouveau Testament 
à Jésus Christ.

	 DR. MICHAEL VLACH

Premièrement paru sur theologicalstudies.org; «NT Use of OT Part 18: 
Psalm 110:1 and Contextual Fulfillment».
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FLASH

Préservé d’un 
éclat d’obus 
grâce à la Bible 
Nous commémorons cette année le cen-
tenaire de la Première Guerre mondiale. 
A cette occasion, le site Internet  
www.europeana1914-1918.eu , réamé-
nagé, accueille les souvenirs des familles 
en provenance du monde entier. C’est 
grâce à la banque de données d’Euro-
peana, comme le rapporta en début 
d’année le site Süddeutsche.de, que fut 
connue «l’histoire du soldat Kurt Geiler». 
«Lorsqu’un obus frappa son abri, le sol-
dat d’infanterie Geiler resta indemne», 
contrairement à ses camarades. Geiler 
doit sa survie au seul fait qu’il avait placé 
une Bible «sous sa tête avant de s’endor-
mir». «Après l’impact, un éclat d’obus 
s’est trouvé fiché dans la Bible, au lieu 
d’être dans le crâne de Geiler. Le fils du 
soldat, actuellement âgé de 88 ans, a 
fait en sorte que la Bible et cette histoire 
entrent dans la banque de données.»	  
		  adm

Le rejet du christianisme respon-
sable de la Première Guerre mon-
diale 

En février dernier, la Catholic News 
Agency rapporta les paroles de 

l’universitaire et auteur George Weigel, 
selon lequel les causes et motifs de la 
Première Guerre mondiale ne résident 
pas seulement dans les conflits poli-
tiques et alliances intra- continentales, 
mais également dans le «matérialisme, 
le darwinisme social et le rejet du 
christianisme». Selon Weigel l’Europe 
était un monde «où l’on croyait com-
munément que les Européens, maîtres 
de la première civilisation du monde, 
entendaient créer un monde et un 
avenir sans Dieu ni Bible». La théorie 
darwinienne de l’évolution aurait été 

une des forces les plus influentes ayant 
«pesé tant sur la politique que sur les 
sciences et la religion». Weigel pense 
que le monde d’aujourd’hui a beaucoup 
à apprendre de la Première Guerre mon-
diale. L’étude de la «Grande Guerre» 
nous ferait prendre conscience des 
conséquences engendrées par l’abandon 
du christianisme culturel. Quand la 
vision centrée sur un Dieu unique se 
trouve remplacée par le nationalisme, 
le darwinisme social et «l’aspiration au 
pouvoir», on voit émerger une concep-
tion pervertie de l’honneur «où celui 
qui est ethniquement différent n’a plus 
visage humain».	 adm

Un Irlandais expérimente la kippa à 
Malmö

En octobre de l’an passé, l’hebdo-
madaire juif Tachles relatait une 

expérience réalisée par le journaliste 
irlandais Patrick Reilly. En visite en 
Suède, il se promenait dans la ville de 
Malmö, coiffé de la kippa. Et en effet, 
toute la journée durant, il était observé, 
regardé, raillé, alors qu’il avait déjà 
«emprunté cette rue des centaines de 
fois auparavant». Un passant l’a même 
gratifié d’un «sale Juif». Et Reilly d’ajou-
ter: «Même si je n’avais pas peur, j’avais 
néanmoins le sentiment d’être différent 
et de ne pas être le bienvenu.» 	 mnr

Triste année re-
cord au Nigéria
Début avril: des membres de l’organisa-
tion terroriste islamique Boko Haram ont 
enlevé 230 jeunes filles de la ville chré-
tienne de Chibok, dans le nord-est du 
Nigéria. En outre, selon Portes ouvertes, 
à présent «environ 700 chrétiens ont 
déjà perdu la vie dans des attentats, 
pour la plupart dus à Boko Haram». C’est 
déjà maintenant plus que pour toute 
l’année 2013. «L’Occident encense l’éco-
nomie nigériane (qui vient de dépasser 
l’économie sud-africaine), mais il se tait, 
ne manque pas de critiquer le ‹Tagesspie-
gel›.»	 adm

Première Guerre mondiale – Des soldats britanniques de la Royal Irish Rifles dans une 
tranchée
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Un troisième genre en Australie

L a Bible le dit cla irement: Dieu 
créa l’être humain soit homme soit 

femme. La chute détruisit beaucoup de 
choses. Et dans certains cas, la déter-
mination du sexe est difficile. Mais la 
société de ce monde va une fois de plus 
trop loin, en permettant, en Australie 
par exemple, à tous ceux qui ne veulent 
être ni homme ni femme de se faire 
inscrire à l’état civil comme être asexué. 
Zeit Online rapportait début avril der-
nier qu’un certain Norrie May-Welby 

avait obtenu ce «droit». «May-Welby 
est né homme, subit cependant en 1983 
une opération et décida d’être désormais 
ni homme ni femme.» Comparé à cela, 
on peut considérer comme «anodine» 
la nouvelle qui a fait le tour des „unes“ 
un mois plus tôt: En Croatie, une femme 
britannique a épousé son chien.	 adm

Les évangéliques 
discriminent-ils 
les homosexuels?
En réponse à cette question, 
Alexander Seibel envoya un cour-
rier des lecteurs à ideaSpektrum 
4/2014, disant entre autres: «On 
a petit à petit l’impression que 
c’est bien l’inverse (…). Cette 
minorité clamant à tout moment 
haut et fort le mot tolérance, se 
montre totalement intolérante 
à l’égard de ceux qui ne par-
tagent pas ses idées. Lorsque, 
par exemple, Mme Birgit Kelle a 
expliqué calmement dans l’émis-
sion ‹dur mais fair› pourquoi elle 
était contre le mariage homo, elle 
s’est vue en butte à un flot d’in-
sultes sur le web. Un rédacteur 
n’a pas hésité à écrire que Ma-
dame Kelle était une sorcière et 
qu’elle devrait être brûlée. Qui a 
discriminé qui? La tolérance est 
devenue une large voie unique 
qui ne tolère que le politiquement 
correct et qui considère la vision 
traditionnelle de l’homosexualité 
comme une émanation dange-
reuse du fondamentalisme. (…) 
Dans le cas où les propriétaires 
chrétiens d’un hôtel avaient 
refusé un couple homo, l’Angle-
terre a même prouvé en dernière 
instance que l’anti-discrimina-
tion vaut plus que la liberté de 
conscience et de religion. Les 
propriétaires de l’hôtel, un couple 
chrétien, ont été condamnés à 
une forte amende. Ciao, la liberté 
de conscience et d’opinion! Pour 
gagner l’approbation des médias 
et y avoir droit au chapitre, il faut 
dire: je suis hétéro et c’est mal.»

adm

L’ONU et le règne millénaire
D ans son l ivre Das Fina le (CV 

Dillenburg, disponible en allemand 
aux éditions Appel de Minuit), Erwin 
Lutzer parle d’un mur qui fait partie des 
bâtiments UN à New York. Y est inscrite 
la dernière partie d’Esaïe 2,4: «De leurs 
glaives ils forgeront des hoyaux, et de leurs 
lances des serpes: une nation ne tirera plus 
l’épée contre une autre, et l’on n’apprendra 
plus la guerre.» Mais la première partie 
(du verset) qui déclare que «le Messie 
jugera au milieu des nations et prononcera 
le droit à beaucoup de peuples» brille par 
son absence. Lutzer d’écrire: «Il s’agit ici 
du fait que les Nations unies se sont donné 
pour but d’instaurer la paix, ce qu’elles 
ont même inscrit sur leur drapeau, et cela 
sans l’intervention et l’aide de Christ.» Le 

mur lui-même est appelé le «Mur d’Esaïe», 
«mais il y manque toute indication que 

l’accomplissement de cette prophétie 
précède la venue du Messie».           adm

Le Mur d'Esaïe près du siège des Nations 
unies à New York
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Le Royaume de paix messianique est 
aussi appelé millénium ou «Règne de 
mille ans», conformément à la durée de 
celui-ci indiquée six fois en Apocalypse 
20,1-7. Il est annoncé et décrit dès 
l’Ancien Testament (Ps. 72; 96-100; Es. 
11;35; Zach.14).

P our comprendre le millénium, 
il existe trois interprétations 
totalement divergentes, à savoir 

l’amillénarisme, le postmillénarisme et 
le prémillénarisme. Les préfixes a-, post- 
et pré- en font ressortir les différences 
essentielles.

L’amillénarisme. Le préfixe a de ce 
mot signifie l’absence de et veut dire que 
le millénium n’existera pas. La théorie de 
l’amillénarisme rejette donc la doctrine 
selon laquelle Christ règnera physique-
ment pendant mille ans sur toute la terre. 
Selon l’interprétation amillénariste, Apo-
calypse 20,1-10 ne décrit pas un règne à 
venir, mais le temps présent où Satan est 
lié par la prédication de l’évangile, si bien 
que la vérité triomphe partout; la durée 
de «mille ans», six fois mentionnée en 
Apocalypse 20, doit être comprise de 
façon symbolique; Christ reviendra un 
jour et en ce jour-là ressusciteront tous 
les hommes qu’ils soient croyants ou 
non croyants, les premiers ressuscitant 
pour la vie, les derniers pour le jugement 
et la mort éternelle; ce sera le début de 
l’éternité avec une nouvelle terre et un 
nouveau ciel.

Le postmillénarisme. Cette théorie dit 
que Christ reviendra après le millénium, 
d’où son nom, post- signifiant «après». 

Selon cette interprétation, le monde est 
transformé petit à petit par la prédication 
de l’évangile, si bien qu’il sera gouverné 
par la justice et la paix. Ainsi parviendra-
t-on au millénium, qui pourra avoir une 
durée indéterminée, puisque la durée 
donnée en Apocalypse 20 ne doit pas être 
comprise littéralement. A la fin de cette 
longue période de paix, Christ reviendra, 
les croyants et les non croyants ressus-
citeront, le jugement dernier aura lieu, 
suite à quoi apparaîtront un nouveau 
ciel et une nouvelle terre et les croyants 
entreront dans la félicité éternelle.

Le prémillénarisme. Ce terme couvre 
la doctrine biblique selon laquelle Christ 
reviendra, jugera les méchants, liera 
Satan et établira Son règne de mille ans 
de paix et de justice. Ce règne durera 
mille ans, comme il est précisé six fois 
en Apocalypse 20,1-7. Le préfixe pré- du 
mot prémillénarisme signifie «avant». 
Christ reviendra avant l’établissement 
du règne de paix, c’est-à-dire avant que 
ne commence le règne de mille ans. A 
Son retour, Il jugera les vivants (Ap. 19; 2 
Tim. 4,1; 1 Pi. 4,5), pour régner ensuite 
sur la terre pendant mille ans. Au terme 
des mille ans, les impies ressusciteront 
et seront jugés.

	 BENEDIKT PETERS

L’Eglise primitive vivait comme 
si Jésus était mort hier. L’Eglise 
primitive vivait comme si Jésus 

était ressuscité aujourd’hui. 
L’Eglise primitive vivait comme 
si Jésus allait revenir demain.

Frère André

S’il n’y avait pas d’ère messia-
nique et si Dieu n’enlevait que 
le reste racheté de l’humanité 
pour l’introduire au ciel, nous 
devrions en conclure que Dieu 
n’est pas capable de mener à 

son terme ce qu’Il a commencé.

William S. LaSor

D’un point de vue global les 
conditions sociales et écono-
miques du millenium consti-

tuent un âge d’or, où les rêves 
de tous les réformateurs so-

ciaux de tous les siècles se réa-
liseront non pas par des efforts 
humains, mais par la juste do-

mination de Jésus Christ.

Dr. John Walvoord

Pendant le millenium toutes 
les activités se concentre-

ront sur la personne de Jésus 
Christ. Toutes les choses que 

les hommes ont rejetées lors de 
Sa première venue sur la terre 
seront alors acceptées et, pen-
dant Son règne millénaire sur 

la terre, seront transformées en 
actes. 

Dr Thomas Ice et Timothy Demy

CHRISTIANISME

Trois approches pour 
comprendre le millénium 
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Il y a 100 ans éclatait la Première Guerre 
mondiale. Quelle en est la signification 
pour nous aujourd’hui? Rétrospective et 
perspective.

D ans son livre fortement auto-
biographique Le monde d’hier. 
Souvenirs d’un Européen, l’écri-

vain juif d’origine autrichienne Stefan 
Zweig (1881-1942) jette un regard en 
arrière et parle avec mélancolie de «l’âge 
d’or de la stabilité»: «Le dix-neuvième 
siècle, avec son idéalisme libéral, était 
sincèrement persuadé d’être en marche 
sur le chemin droit et infaillible vers le 
‹meilleur des mondes›. On n’avait que 
mépris pour les temps anciens avec leurs 
guerres, famines et révoltes, les consi-
dérant comme le temps d’une humanité 
dépendante et dépourvue de Lumières. 
Quelques dizaines d’années suffiraient, 
pensait-on, pour vaincre définitivement 
le dernier des méchants et des violents, 

et cette foi en un ‹progrès› continu que 
rien ne pourrait arrêter avait en ce siècle-
là véritablement force de religion; on 
croyait en ce ‹progrès› bien plus qu’on 
ne croyait en la Bible, et son évangile 
semblait accompagné des preuves iné-
branlables produites quotidiennement 
par les nouveaux miracles de la science 
et de la technique.» 

Cette foi éclairée en un progrès cer-
tain vola littéralement en éclats en été 
1914 avec l’arrivée de la bien nommée 
«Grande Guerre». Environ 10 à 11 mil-
lions de soldats et 6,5 millions de civils 
succombèrent aux balles, aux obus, au 
gaz moutarde, à la faim et à la maladie au 
cours de cette «mère des catastrophes du 
20e siècle», comme on se plaît à appeler 
la Première Guerre.

Le professeur d’histoire Oliver Janz 
pense dans son livre Der grosse Krieg,(La 
Grande Guerre) que «beaucoup de poli-
tiques, intellectuels, banquiers et entre-
preneurs» restaient encore persuadés à la 

veille du déclenchement de la Première 
Guerre de l’impossibilité d’une grande 
guerre, jugée préjudiciable et illogique 
«au regard des très forts liens écono-
miques entre les grandes puissances et 
la forte interdépendance entre elles». En 
ce temps-là, le monde était relativement 
globalisé suite à la politique coloniale 
impérialiste de l’Europe. Du point de 
vue européen du moins, l’instauration 
d’une paix mondiale ne semblait pas 
tellement irréaliste, vu le progrès et la 
globalisation. De plus, à l’aube de 1914, 
les conflits coloniaux étaient «en grande 
partie réglés», comme le constate O. Janz.

La situation d’aujourd’hui n’est pas tel-
lement différente de celle d’alors. L’Occi-
dent connaît actuellement l’«âge d’or de 
la stabilité». Et c’est «avec mépris» que 
l’on regarde «les temps anciens avec leurs 
guerres, famines et révoltes». Beaucoup 
pensent qu’une Troisième Guerre mon-
diale sera impossible, d’une part parce 
que nous sommes «éclairés» et d’autre 
part, «en raison des très forts liens éco-
nomiques entre les grandes puissances 
et la forte interdépendance entre elles». 
Or, le monde devra faire face à au moins 
une «Grande Guerre» et ce sera à la fin 
des temps, lorsque Jésus Christ reviendra, 
comme l’affirme le livre de l’Apocalypse.

«L’âge d’or de la stabilité» était alors 
une chimère, comme nous le font com-

HISTOIRE

La Grande Guerre et le 
monde d’aujourd’hui 

Déclaration officielle de l'état de guerre adressée à la population de Berlin le 31 juillet 1914.
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prendre les divers conflits armés surve-
nus aux Balkans. Et cela reste une illusion 
aujourd’hui, comme nous le montre la 
crise de Crimée. L’Empire germanique 
se sentait encerclé par ses voisins. La 
Russie et la Chine se sentent aujourd’hui 
menacés par l’Occident «impérialiste». 
La capacité de l’homme à triompher par 
ses propres forces «du dernier mal et de 
la violence» et à instaurer par le biais du 
«progrès» un règne de paix mondiale, 
le «meilleur des mondes possibles», 
reste aussi illusoire qu'avant la Première 
Guerre mondiale. Et pourtant ceux qui 
y croient sont au moins aussi nombreux 
que ceux qui y croyaient au temps du 
«monde d’hier». 

Il est étonnant de voir un grand 
nombre d’historiens séculiers penser 
que la théorie darwinienne de l’évolution 
constitue un des facteurs déterminants 
ayant conduit au déclenchement de la 
guerre. On transposa alors le «droit du 
plus fort» à la «société et à l’histoire», 
explique Janz. «Les pensées du darwi-
nisme social n’étaient pas confinées à 
un certain camp, elles étaient largement 
répandues.» On voyait s’imposer partout 
en Europe l’opinion selon laquelle «une 
nation ne pourrait garantir son existence 
que par la seule expansion».

L’Europe se recentra sur elle-même à 
travers une évolution rapide qui «fit s’es-
tomper les traditionnels liens sociaux et 
religieux». Beaucoup recherchaient une 
«stabilité et des repères» et les trouvaient 
dans «l’idée de la nation», liée à une 
certaine «conception de démocratie et de 
libéralisme». En même temps débuta une 
«nationalisation des masses», l’école et le 
service militaire ayant été rendus obli-
gatoires. «Dans tous les pays européens 
se développèrent des liturgies nationales 
avec leurs symboles, drapeaux, hymnes 
et jours fériés (…).» 

Aujourd’hui le vent souffle dans une 
direction opposée, mais il ne se soucie 
toujours pas de Dieu. Au fil du temps, le 
darwinisme social s’est «raffiné» mais il 
ne fut nullement rejeté. En témoignent 
les millions de bébés avortés chaque 
année. Les gens recherchent aujourd’hui 
aussi une «stabilité et des repères», à une 
époque où tout change si rapidement, 

où «s’estompent les liens traditionnels 
sociaux et religieux». A la place du natio-
nalisme, c’est «l’internationalisme» qui 
devient la norme. Et au lieu de parler de 
darwinisme social, on parle volontiers de 
tolérance. Mais les faiseurs d’opinion se 
font aussi agressifs que les social-darwi-
nistes de jadis … ils forcent la tolérance 
publique en ce qui concerne les questions 
de sexe, quelle que soit leur absurdité 
(«C’est moi qui décide de mon sexe!»), et 
l’intolérance publique en ce qui concerne 
les questions d’ordre religieux, quel que 
soit leur caractère inoffensif («Pas de 
sapin de Noël sur une place publique!»). 
Le «train de ce monde» (Eph. 2,2) est 
actuellement aussi destructeur et opposé 
à Dieu, sinon plus, que «l’esprit agressif 
du social-darwinisme» qui finit par 
aboutir à la Première Guerre mondiale. 

Elle débuta en juillet 1914 par la crise 
des Balkans. Des nationalistes serbes 
assassinèrent le 28 juin 1914 à Sarajevo 
le prétendant au trône d’Autriche et son 
épouse. Exactement un mois plus tard, 
l’Autriche-Hongrie déclara la guerre à la 
Serbie. Et cela déclencha une réaction 
en chaîne. Les historiens considèrent 
aujourd’hui que les grandes puissances 
d’alors n’ont pas glissé malgré elles dans 
ce conflit presque régional en raison de 
leurs alliances, mais qu’elles ont pris 
les armes parce qu’elles croyaient leur 
hégémonie menacée. On vit rapidement 
s’opposer une alliance des puissances 
du centre, Autriche-Hongrie, Allemagne 
et l’empire ottoman à celle de l’Entente 
composée de la Russie, de la France et de 
la Grande-Bretagne, et de plus en plus de 

nations s’engagèrent dans ce conflit qui 
allait se répandre dans le monde entier.

Ironie du sort, nombreux étaient ceux 
qui entraient dans la guerre au nom 
de Dieu. Chaque nation pensait avoir 
Dieu de son côté, même la France si 
anticléricale. C’est le plus fort qui devait 
survivre, mais avec Dieu à ses côtés, 
bien entendu! Ce fut le paradoxe de la 
Première Guerre mondiale: des tactiques 
anciennes (cavalerie, bataille rangée) se 
heurtaient à une technologie moderne 
(fusils-mitrailleurs, avions de combat, gaz 
moutarde). Des devises anciennes («Dieu 
avec nous», «pour l’honneur») à côté des 
idéologies nouvelles (darwinisme social, 
nationalisme).

Le tournant intervint en 1918, lorsque, 
au terme de deux révolutions, l’ancien 
empire des tsars dut capituler sous le 
gouvernement bolchévique de Lénine. 
L’Allemagne victorieuse avait dicté des 
conditions de paix extrêmement dures, 
ce qui ne fit qu’accroître la détermina-
tion des alliés à réduire à l’insignifiance 
l’empire allemand. Et lorsque les USA, 
forts de leurs ressources quasi inépui-
sables, entrèrent en guerre aux côtés de 
l’Entente, le sort des puissances du centre 
était arrêté. Elles capitulèrent l’une après 
l’autre. 

A l’Ouest, toutes les hostilités ces-
sèrent, mais la guerre se poursuivit à 
l’Est «d’une manière diffuse; en Russie, 
elle continua jusqu’en 1922 sous forme de 
guerre civile», dit Herfried Münkler dans 
son livre La Grande Guerre. Alors que la 
guerre revêtait à l’Ouest les allures d’une 
«guerre patriotique des Etats-nations», 

Ce fut le paradoxe de la Pre-
mière Guerre mondiale: des 
tactiques anciennes (cava-
lerie, bataille rangée) se 
heurtaient à une technologie 
moderne (fusils-mitrailleurs, 
avions de combat, gaz mou-
tarde). 
La photo: peinture à l'huile 
de Michael Zeno Diemer 
1918
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Vienne (Autriche/l’empire austro-hon-
grois), St. Petersbourg (Russie/l’empire 
des tsars) et Constantinople (Turquie/
empire ottoman) combattaient premiè-
rement «pour maintenir le statu quo», 
pense Münkler. Mais en vain. La Pre-
mière Guerre mondiale mena à la chute 
des trois empires, et des cendres de 
l’empire des tsars se leva l’Union sovié-
tique. La plupart des ethnies des Balkans 
allaient se constituer en un nouvel état 
après 1918 alors que les Juifs restaient 
«une minorité dans l’ensemble des Etats 
des Balkans et en Europe centrale». Mais 
ils avaient perdu «leur protecteur tradi-
tionnel, la maison impériale d’Autriche, 
et se voyaient dorénavant exposés à un 
nationalisme aux couleurs antisémites 
sans personne pour les en protéger». 
Münkler écrit: «Ce problème était censé 
trouver sa solution dans la Déclaration 
britannique de Balfour le 2 novembre 
1917, promettant la création en Palestine 
d’un pays d’accueil juif. Suite à cela, au 
cours des années 1920, de nombreux 
Juifs devaient quitter notamment l’ancien 
empire austro-hongrois pour la Palestine, 
rejoignant des communautés juives assez 
petites au début.»

Les Britanniques avaient promis «à 
toute tribu et tout peuple de l’empire otto-
man le droit à la création de son propre 
Etat dans le cas d’une révolte antiturque». 
Ils avaient de même promis aux Juifs 
la création d’une «patrie», dans le but 
de gagner à leur cause «notamment les 
Juifs des USA». Mais c’était trop de pro-
messes de la part des Britanniques «qu’ils 
ne pouvaient ni ne voulaient honorer 
après la guerre. Beaucoup de conflits du 
Proche-Orient sont», explique Münkler, 
«les conséquences directes ou indirectes 
de la Première Guerre mondiale». 

Un 	 autre paradoxe de la Première 
Guerre mondiale : vu sur le long terme, 
les vainqueurs deviennent les perdants. 
La France ne put empêcher «le déclin de 
sa position politique en Europe». Les Bri-
tanniques étaient entrés dans la guerre 
comme «les créanciers du monde» et en 
sortaient comme «les débiteurs des USA». 
Même l’acquisition de «protectorats et 
de mandats en Afrique et au Proche-
Orient, réalisée par la Grande-Bretagne 

Ernst Kraft

Ernst Kraft, directeur de 
la station missionnaire de 

l’Appel de Minuit à Sao 
Paulo, Brésil.

«Dieu est juste et a tout 
sous contrôle.»

Comment êtes-vous venu à 
la foi en Jésus Christ?
Comme enfant lors d’un camp tenu par 
des collaborateurs de l’Ecole biblique 
Beatenberg.

Quels sont vos trois livres préférés 
en dehors de la Bible naturellement?
Wahre Jüngerschaft (Véritable aposto-
lat) de William MacDonald, la Biographie 
de Georg Müller et Vollmacht von oben  
(Puissance d’en haut) d’Alfred Christlieb.

Quel livre de la Bible préférez-
vous lire? Et pourquoi?
Les Proverbes, parce qu’ils donnent des di-
rectives fort pratiques pour la vie quotidienne.

Quel personnage historique 
du christianisme appréciez-
vous le plus? Et pourquoi?
Hudson Taylor. Par sa totale consécra-
tion il a contribué de manière décisive 
à la transformation de nombreuses per-
sonnes de son temps.

Que vous vient-il à l’esprit quand 
vous entendez la promesse de 
Jésus: «Oui, je viens bientôt»?
Viendra alors la meilleure chose qui 
puisse arriver. Plus de douleurs, plus de 
souffrances, plus de détresse, plus de 
péchés. Une complète communion avec 
Lui, dans laquelle tout nous sera offert.

A quoi vous fait penser le 
concept «Apocalypse»?
A des jugements terribles inconnus 
jusqu’alors. Mais aussi que Dieu est 
juste en toutes choses et qu’Il a tout 
sous son contrôle.

Si vous pouviez changer quelque 
chose dans ce monde, que serait-ce?
Le problème majeur du monde – 
l’homme, c’est-à-dire son coeur, mais 
Dieu seul peut le faire; nous pouvons 
cependant y participer en répandant Sa 
Parole.
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et la France en tant que vainqueurs de la 
guerre», transforma la victoire des alliés 
en une «victoire à la Pyrrhus»: «Ces 
gains ont occasionné plus de pertes que 
de profits.» 

Le véritable vainqueur est une nou-
velle puissance émergente, «les USA, 
qui ne s’engagèrent dans les combats 
que lorsque les protagonistes en présence 
étaient à bout de forces. C’est ainsi qu’ils 
réussirent à réaliser, en engageant, toute 
proportion gardée, beaucoup moins de 
moyens que les autres puissances belli-
gérantes, le plus grand profit en terme 
de pouvoir et d’influence», dit Münkler. 

Les conséquences de la Première 
Guerre mondiale étaient cruciales: cet 
optimisme «naïf» d’un progrès s’était 
évanoui, bien que paradoxalement la 
«Grande Guerre» «ait mis sur les rails 
et accéléré des évolutions technolo-
giques, scientifiques et artistiques, 
inimaginables dans le ‹monde d’hier› 
(Stefan Zweig)». La bourgeoisie cultivée 
(la couche sociale moyenne) perdait 
son monopole d’interprétation. Les 
classes ouvrières gagnaient en forces. Au 
regard de l’enfer des champs de bataille, 
l’athéisme augmentait à long terme plutôt 
que de diminuer. Et Münkler d’expliquer: 
«Le monde de 1914 à 1918 était un 
monde des transitions, où le nouveau 
rejoignait l’ancien pour s’y mêler ou 
plus simplement s’y juxtaposer. C’est un 
monde intermédiaire, portant d’une part 
l’empreinte du 19e siècle et développant, 
d’autre part, la quasi-totalité des caracté-
ristiques du 20e siècle.» 

C’était le mélange de l’argile et du 
fer (cf. Dan. 2,33 et suivants). Il n’en 
est pas autrement aujourd’hui. L’Europe 
en particulier, mais aussi le monde dans 
son ensemble, aspire à l’unité. Tous 
désirent l’«âge d’or de la stabilité», tous 
désirent retrouver le paradis, mais tous 
le veulent aux conditions qu’ils fixeraient 
eux-mêmes. Quoique l’Occident tolère 
l’islam, bien des islamistes n’ont que mé-
pris pour l’Occident décadent. L’Europe 
«rêve» de la Turquie, alors que la Turquie 
rêve de l’empire ottoman. La Russie veut 
retrouver sa grandeur nationale d’antan, 
l’Occident a une préférence pour l’inter-
national et le multiculturel. Beaucoup 

de chrétiens aimeraient faire partie de 
la société postmoderne, mais la société 
ne les aime pas. D’une part, le rejet de 
Dieu se répand à la ronde; d’autre part, 
tous appellent de leurs voeux sécurité, 
certitudes et protection. La «religion» 
se troque contre une nouvelle «spiritua-
lité» individualiste. Le concept «famille» 
est mis de côté au profit du concept du 
«Moi». Tous réclament leur morceau de 
paradis, mais les pistes qui y mènent sont 
de plus en plus brouillées. 

La Première Guerre mondiale a 
accéléré cette évolution déplorable, au 
moment où débuta «l’ère des idéologies 
athéistes et des catastrophes barbares», 
comme le dit Armin Sierszyn, spécialiste 

de l’histoire de l’Eglise. La seule chose 
que nous puissions opposer à cela est 
l’Evangile. Aujourd’hui plus que jamais. 
Le temps s’égrène sur l’horloge du 
monde. Le Seigneur reviendra bientôt! 
Lui – et non l’être humain – établira Son 
Royaume de paix et donc «le meilleur de 
tous les mondes». C’est l’enseignement 
que nous dispense l’histoire et que nous 
confirme la Parole prophétique de la 
Bible. Maranatha. Viens, Seigneur Jésus!

	 RENÉ MALGO

HISTOIRE

La Première Guerre mondiale et la 
fondation de l’Etat d’Israël
Les deux Guerres mondiales comptent 
parmi les événements les plus dévasta-
teurs de l’histoire du monde. Ces deux 
guerres, aussi effrayantes qu’elles aient 
été, sont des «clés» du rétablissement de 
l’Etat juif.

L a Première Guerre mondiale a 
amené les Anglais à assurer aux Juifs 
un foyer. La raison en était: durant 

la Première Guerre mondiale les Turcs 
combattaient aux côtés des Allemands. 
Un Juif originaire de Russie, le Dr Chaim 
Weizmann, prit en 1910 la nationalité 
britannique. Il avait étudié la chimie en 
Allemagne et en Suisse. En 1901 Weiz-
mann fut chargé du cours de chimie à 
l’université de Genève et, en 1903, il fut 
nommé professeur de biochimie à Man-
chester. Alors qu’il fonctionnait comme 
directeur des laboratoires de l’Amirauté 
britannique (1916-1919), il mit au point 
une méthode de fabrication artificielle 
de l’acétone, dont on avait besoin pour 
les explosifs. Cette découverte fut déter-
minante: elle permit aux Anglais de rem-

porter la guerre contre les Allemands. Ils 
mirent ainsi fin à la domination turque de 
400 ans en «Palestine», et ils obtinrent en 
1919 le mandat sur ce territoire. En 1917 
Weizmann conclut la fameuse Déclaration 
Balfour, par laquelle les Anglais assuraient 
aux Juifs une patrie en «Palestine». Le 
ministre britannique des Affaires étran-
gères, Arthur Balfour, déclara dans une 
lettre à Lord Lionel Walter de Rothschild: 
«Le gouvernement de Sa Majesté consi-
dère avec bienveillance l’établissement 
d’un foyer national pour le peuple juif en 
Palestine, et il fera de son mieux pour 
faciliter la réalisation de ce but, (...) rien 
ne doit se produire qui vienne remettre en 
question les droits civils et religieux des 
communautés non juives se trouvant en 
Palestine ou les droits et le statut politique 
des Juifs dans d’autres pays (...)»

Weizmann devint plus tard cofonda-
teur de l’Etat juif ainsi que son premier 
président.  	 NORBERT LIETH
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Attendre le  
Seigneur Jésus  
ELISABETH NAGY

Budapest, Hongrie. La force des cinq 
vierges sages résidait en ce qu’elles 

étaient capables d’attendre. Attendre n’est 
pas aisé! Nous attendons aussi le Seigneur 
Jésus. Et cette joie de l’attente du Seigneur, 
nous voulons la communiquer. C’est un 
challenge tout particulièrement dans un 
pays comme la Hongrie, où l’on est aux 
prises avec la pauvreté et de graves difficul-
tés économiques. Mais c’est précisément 
dans ces difficultés que nous souhaitons 
propager l’image réjouissante du futur: ce 
qu’il y a de plus beau et de meilleur est 
encore à venir! Nous transmettons actuel-
lement cet encouragement d’assemblée en 
assemblée. Nous travaillons présentement 
sur un livre de méditations en hongrois, 
lequel doit apporter chaque jour un nouvel 
espoir. Après deux années d’interruption 
nous pourrons de nouveau effectuer en 
août un voyage hongrois en Israël. Il ne 
s’agira pas seulement d’un divertissement, 
mais ces voyages doivent plutôt contribuer 
à faire opposition à l’antisémitisme. Fredi 
Winkler, à notre départ d’Israël, a coutume 
de dire: «Soyez de bons messagers pour 
Israël! Racontez ce que vous avez vu!» 
Depuis quelque temps, outre des études 
bibliques et des cultes, nous donnons des 
cours d’allemand, et tout cela dans le cadre 
de la doctrine biblique et de l’amour de 
Jésus Christ. Nous ne voulons donc pas 
tenir la bouche fermée, mais répandre Sa 
Parole en Hongrie. 	 n

De bons contacts à Expolit
MATIAS STEIGER

M iami, USA. Au début mai j’ai passé 
toute une semaine à Miami et, avec 

mon frère Markus venu du Brésil, j’ai 
visité l’Expolit, une foire pour de la litté-
rature et des médias en langue espagnole. 
Markus a dans ce domaine une grande 
expérience et il connaît beaucoup de gens. 
Ce fut d’une énorme aide. Nous avions 
loué un stand et avons pu donner plus de 
800 journaux et répandre de la littérature. 
Les visiteurs venus de la ville elle-même 
n’étaient pas aussi nombreux que ce que 
nous espérions, mais nous avons pu établir 
quelques bons contacts avec des librairies 
des USA et du Mexique. L’une d’elles passa 
une importante commande de livres, ce 
qui nous réjouit énormément, car, à cause 
des frais de port élevés, il est difficile de 
faire des livraisons d’ici au Mexique. 
La salle était gigantesque et il y avait 
beaucoup de bruit. On pouvait y trouver 
tout et n’importe quoi. Il était effrayant 
de constater comment une volumineuse 
philosophie mondaine s’était introduite 
dans le domaine chrétien. Les livres les 

plus demandés portaient sur le succès, la 
réalisation de soi et la façon d’écouter son 
propre ego afin de découvrir ses besoins, 
ses rêves et ses désirs. On trouve dans la 
Bible quelque chose de tout à fait différent! 
Bien intéressants étaient les témoignages 
de quelques frères et soeurs: «Merci de 
présenter de la littérature bibliquement 
fondée!» – «Il n’y a pas tellement de gens 
à votre stand; mais de grâce continuez! 
Votre littérature est en grande bénédiction 
pour notre famille.» – «Votre message, 
peu de gens veulent encore l’entendre 
aujourd’hui. Il y a une forte demande 
de livres sur la réalisation de soi, mais 
merci à vous d’annoncer Jésus et une vie 
de sanctification!» Quelqu’un a même 
déclaré: «Dans toute cette foire il est 
surtout question de ‹acheter et vendre›, 
mais quand je suis arrivé chez vous, j’ai 
constaté qu’il s’agit de l’annonce du retour 
de Jésus, d’être prêt et d’utiliser le temps 
afin de présenter la bonne Nouvelle à 
d’autres.» Que le Seigneur en soit béni! 	n

www.llamadausa.com

Markus Steiger en conversation avec un visiteur de la foire Expolit

Ecoutez chaque jour des extraits de la Bible, 
des messages en live, l’école biblique via la 
radio, des lectures de livres, des conférences 
et de la musique. Tout cela d’actualité, évan-
gélique et édifiant pour la foi!

Astra 1L satellite 19,2 Est
Fréquence (MHz) 12604
Polarisation horizontale
Transbonder 1.111
Symbol Rate 22000
Fec 5/6
Emissions françaises:  
du lundi au vendredi  
14h00 - 15h00

www.rnh.de
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OEUVRE MISSIONNAIRE

ERICH SCHÄFER

Buenos Aires, Argentine. Lors d’une 
sortie missionnaire de Stephan Beitze, 

Alexander et Maria Müller et moi-même 
en Patagonie nous avons pu, d’une façon 
toute spéciale, faire l’expérience de la pro-
tection et la bénédiction de Dieu. Avant 
que nous ayons atteint la première étape 
de notre déplacement, le Maranatha-La-
tino-Mobil, notre bus missionnaire, se 
mit à cahoter fortement. J’étais au volant, 
drôlement secoué. On ne détectait aucun 
défaut mécanique; nous avons donc conti-
nué à rouler à du 40 km. à l’heure. Par la 

grâce de Dieu, nous sommes arrivés en 
sécurité à Ascazubi, un petit village d’un 
peu plus de 1000 habitants, où quelques 
pauvres frères et soeurs boliviens luttant 
pour survivre nous invitèrent à une confé-
rence de familles. Environ 150 personnes 
y assistèrent. C’étaient des auditeurs 
attentifs qui prenaient les messages très 
au sérieux. Comme il pleuvait fortement 
le lundi suivant la conférence, les frères 
responsables prirent cette décision: «Nous 
ne pouvons aujourd’hui faire aucun tra-
vail dans les champs. Nous continuerons 
donc la série de conférences. Restez ici et 
continuez à nous enseigner!» Etonnant 
comment ces gens se réjouissaient d’en-
tendre la Parole de Dieu et l’acceptaient. 
Ensuite le Maranatha-Latino-Mobil nous 
conduisit en brimbalant 180 km plus loin 
jusqu’à Viedma, une plus grande ville. 
Nous y avons trouvé un mécanicien pour 
gros véhicules. Sa constatation: les pneus 
avant étaient par endroits vraiment usés, 
d’où ces cahots. A part cela, tout était en 
ordre; toute notre reconnaisance monta 
vers Dieu. Dans ce lieu très éloigné, nous 
avons pu trouver de nouveaux pneus qui 
convenaient à notre vieux bus pour lequel 

il n’existe plus de pièces d’origine – et 
cela à un prix nettement plus avantageux 
qu’à Buenos Aires. – Le Seigneur Jésus 
est tellement bon! – A Viedma nous 
avons aussi fait la connaissance d’un 
missionnaire indigène qui avait travaillé 
ici pendant quatre ans, au début sans 
voir de fruit à son travail. Chaque mois 
il distribuait 5000 traités, fidèlement 
et dans la certitude d’obéir à la volonté 
de Dieu. C’est ainsi que petit à petit les 
gens se familiarisèrent au message de la 
Bible et que finalement ils exprimèrent 
le désir d’apprendre à connaître person-
nellement le Seigneur Jésus. Le Seigneur 
agit merveilleusement dans leur vie, et 
il y a maintenant 70 frères et soeurs qui 
se rassemblent pour la gloire de Dieu. A 
Bahia Blanca également, une autre ville 
du sud que nous avons visitée, Dieu bénit 
Sa Parole. Et aux réunions, lors de visites 
et à l’occasion de témoignages rendus au 
cours de ce voyage, des gens ont accepté 
la Parole de Dieu, se sont sincèrement 
repentis et ont mis leur vie en ordre avec 
Dieu et d’autres personnes. 	 n

llamadaweb.org.ar

Avec le Maranatha-Latino-Mobil 
en Patagonie

«En cours de route nous avons dû faire placer 
des nouveaux pneus à l'avant.»

Alexander Müller (à g.) et Stephan Beitze lors 
d'une réunion

Devant le Maranatha-Latino-Mobil: Maria et Alexander Müller, deux membres d'une assemblée 
visitée, Stephan Beitze et Erich Schäfer
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La Parole de Dieu opère
STEPHAN BEITZE

Cordoba, Argentine. Récemment 
j’ai visité différentes assemblées à 

Cordoba, à 700 km de Buenos Aires; 
j’y ai tenu deux réunions par jour. L’un 
des thèmes principaux était que chaque 
chrétien devrait servir activement 
dans son assemblée locale. Comme 
je m’y étais déjà rendu plusieurs fois 
pour l’Appel de Minuit, les frères et 
soeurs me connaissaient bien. J’appris 
ainsi qu’en 2009 un incrédule avait 
assisté à une réunion. Sa femme était 
déjà croyante et l’avait invité à venir 
écouter des conférences spéciales. J’eus 
alors un entretien avec lui. Et voici 
que cinq années plus tard il était là 

rayonnant devant moi. Tout heureux 
il me raconta qu’il marchait fidèlement 
avec le Seigneur et que ses trois enfants 
adultes s’étaient aussi convertis à Christ. 
Au cours de ce voyage on me dit aussi 
qu’une jeune femme servait le Seigneur 
dans le cadre du travail missionnaire 
depuis une de nos conférences en 2009. 
Il est encourageant d’entendre de temps 
à autre un tel témoignage de ce que le 
Seigneur réalise auprès des gens par le 
service de l’Appel de Minuit.	 n

llamadaweb.org.ar

Converti et conduit 
plus loin
ANDRÉ BEITZE

Guatemala City, Guatemala. Un de ces 
derniers jours est venu chez nous 

à la librairie un vieillard très fragile. 
Il déclara immédiatement: «J’ai appris 
à connaître le Seigneur par une de vos 
feuilles, et je Lui ai confié ma vie.» Par 
feuille il entendait un traité. Et il ajouta: 
«Je reçois maintenant chaque mois les 
journaux qui me fortifient et me font 
avancer dans la foi et renforcent mon 
amour pour Israël. Un très grand merci!» 
De telles expériences nous encouragent 
à poursuivre le travail ici au Guatemala. 
Tout récemment nous avons publié deux 
nouvelles brochures: l’une s’adresse 
spécialement à des jeunes qui doutent, 
en se penchant, avec explications, sur 
cinq questions concernant le christia-
nisme; l’autre se rapporte à l’utilisation 
de Facebook et d’autres réseaux sociaux, 
et elle montre combien nombreux 
sont ceux qui se sont laissé prendre 
pour remplir leur 
vide intérieur, mais 
qui restent seuls 
et sont générale-
ment conduits dans 
l’erreur. Le direc-
teur d’une école 
technique en com-
manda immédia-
tement 90 exem-
plaires pour les 
passer aux élèves 
qui connaissent 
de grands pro-
b l èmes  avec 
l e s  r é s e a u x 
s o c i a u x ,  c e 
qui agit négativement sur leur 
concentration et leur travail. Que le 
Seigneur produise bien du fruit par ces 
écrits!	
n

Avec le Verbus à travers le Brésil
REINHOLD FEDEROLF

B ahia, Brésil. A la mi-juin commença 
notre grand voyage annuel avec 

notre Verbus, pour moi-même et mon 
épouse Traudi. Le véhicule était rempli 
de Bibles, de matériel pour enfants et 
de notre propre littérature. Nous nous 
sommes d’abord rendus à Florianópolis 
(à environ 500 km); de là nous sommes 
partis en drection du sud jusqu’à Bahia, 
où nous avons effectué quelques ser-
vices. Plus tard nous sommes allés via 
Recife, Natal, Fortaleza jusqu’à Belém, 

où l’Amazone se jette dans l’océan. 
Là le frère de Traudi, qui travaille à 
la Parole de vie, prépare des actions 
dans diverses villes. Le grand congrès 
à proximité de São Paulo sera, à la fin 
du mois d’octobre, le terme de notre 
voyage.	 n

www.chamada.com.br
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AMEN

INITIALES DES AUTEURS DE CETTE ÉDITION 
adm = Mitternachtsruf

Nous portons ici expressément votre 
attention sur certains besoins actuels 
de notre oeuvre; nous vous sommes très 
reconnaissants de bien vouloir prier pour 
ces différents sujets et d’y joindre votre 
«Amen».

 L’assemblée de l’Appel de Minuit.  Nous 
sommes très reconnaissants pour 
l’assemblée locale de Dübendorf (Suisse), 
qui porte très pratiquement l’oeuvre 
missionnaire de l’Appel de Minuit. Nous 
prions pour les onze anciens, leur res-
ponsabilité dans la gestion, la cure d’âme 
et la doctrine. 

 Le travail parmi la jeunesse.  Il incombe 
à notre assemblée d’effectuer un impor-
tant travail chez les jeunes. Chaque 
vendredi, en moyenne 100 jeunes par-
ticipent au groupe de jeunesse, à partir 
duquel s’est constituée une belle chorale 
de jeunes (qui s’est produite à la conven-
tion de l’Ascension à Sindelfingen – Alle-
magne). Notre prière est que ce travail 
parmi les jeunes pour l’assemblée et 
pour le corps de Christ aille croissant et 
constitue un solide fondement spirituel.

 Don important.  C’est avec reconnais-
sance que nous portons un regard rétros-
pectif sur le «Congrès d’Israël» brésilien 
qui s’est tenu fin mai à Jérusalem et 
au cours duquel 15.000 dollars ont été 
offerts sous forme de dons pour les Juifs 
messianiques. Nous prions pour que le 
fruit de ce don soit surabondant (voir 
Phil. 4,17).

 Voyages en Israël.  Trois voyages de 
langue allemande ont déjà eu lieu; un 
autre se fait du 27 juin au 6 juillet; cinq 
autres sont encore à venir. Nous prions 
pour que Dieu nous garde et pour que 
ces voyages soient en bénédiction tant 
pour les participants que pour Israël.

 La conférence d’Israël.  Nous avons fort 
à coeur la prochaine «Journée d’Israël» 
à Dübendorf (Suisse), à laquelle prendra 
part, entre autres, le Dr Michaël Vlach, 
professeur de théologie (voir sa série  
page 11). Son ouvrage académique Hat 
die Gemeinde Israel ersetzt? (L’Eglise a-t-

elle remplacé Israël?) sera alors présenté 
en allemand. Nous prions pour que tout 
particulièrement les théologiens qui re-
fusent d’accorder à Israël un avenir dans 
le cadre de l’histoire du salut se laissent 
interpeller par cet ouvrage. 

 L’année d’un jubilé.  L’an prochain l’Appel 
de Minuit fêtera ses 60 années d’exis-
tence. Nous envisageons d’organiser une 
convention de Pâques spéciale ainsi que 
des éditions de l’Appel de Minuit d’un 
genre particulier; nous prions pour avoir 
de la sagesse et la grâce de Dieu.

 Nouveaux missionnaires.  A la fin de cette 
année, plus exactement au début 2015, 
Obed Hanisch ainsi que Matias et Doro-
thée Rindlisbacher viendront renforcer 
l’équipe missionnaire en Bolivie (nous 
en avons déjà parlé). Jusqu’alors bien 
des préparatifs doivent encore être faits. 
Nous sommes très reconnaissantss pour 
votre soutien et vos prières.

 L’école de l’internat en Bolivie.  Nous prions 
pour les cours pour enfants à l’internat, 
pour les méditations à l’école, pour la 
collaboration au sein de l’assemblée et 
pour l’accompagnement de ceux qui sont 
venus à la foi par des évangélisations. Un 
autre sujet de prières: quelques enfants de 
l’école et de l’internat, âgés de 6 à 8 ans, 
qui, chez eux, ne vivent rien de beau et 
sont très ébranlés et agressifs.

 Le travail radiophonique.  Nous pensons 
à tous nos auditeurs que nous pouvons 
joindre par Radio Nouvelle Espérance 
ou par le travail radiophonique global 
en langue espagnole en Uruguay, et tout 
spécialement aux enfants qui entendent 
nos programmes pour enfants en espa-
gnol. Nous prions pour qu’il y ait du fruit 
qui demeure.

 L’oeuvre missionnaire dans le monde.   
Qu’il s’agisse de notre oeuvre en Suisse, 
en Israël, aux Pays-Bas, en Italie, en 
Hongrie, en Roumane, aux USA, au Gua-
temala, au Brésil, en Uruguay, en Argen-
tine, en Bolivie ou au Cameroun, nous 
sommes tous très reconnaissants pour 
votre soutien par la prière et vos dons.
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Un sujet épineux – le don d’organes
Même après notre mort nous pouvons encore réaliser de 
bonnes choses en faisant le don de nos organes pour que 
d’autres gens puissent continuer à vivre. Tel est du moins 
le point de vue de nombreux médecins et défenseurs de 
l’éthique.
La plupart des gens qui refusent de donner leurs organes 
craignent que ceux-ci puissent leur être enlevés déjà 
avant leur mort constatée. Cette peur n’est pas injustifiée.
Une prise de position bibliquement fondée concernant le 
don d’organes.
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Ce qui compte vraiment
Qu’est-ce qui compte vraiment dans notre existence? 
Quelles sont les valeurs véritables dont nous devrions 
faire une priorité dans notre vie et pour lesquelles il vaut 
réellement la peine de s’engager? Lisez cet opuscule! 
Vous y trouverez des réponses valables à vos questions 
existentielles. Thomas Lieth explique, à la lumière d’évé-
nements bibliques, quelle motivation essentielle devrait 
présider aux choix décisifs de notre vie.
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WIM MALGO

Réponses bibliques à 350 questions
Ce livre offre une aide biblique dans les domaines les plus 
variés. L’auteur répond à de multiples questions que nous 
pouvons nous poser, avec le désir sincère de nous aider 
efficacement.
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WIM MALGO

Joseph–Jésus
Jésus Lui-même a déclaré que les écrits de l’Ancien Testa-
ment rendaient témoignage de Lui (Jean 5,39). Il se réfé-
rait tout d’abord aux prophéties concrètes concernant Sa 
naissance, Sa vie, Sa mort, Sa résurrection et Son retour 
en puissance et en gloire. Wim Malgo excelle dans l’art de 
mettre en lumière les nombreux aspects prophétiques de 
la vie de Joseph. Il le fait d’une manière telle que la signi-
fication profonde de la vie de Jésus-Christ brille merveil-
leusement: Jésus n’est pas seulement Sauveur et Sei-
gneur, Il est également le meilleur exemple qui devrait ins-
pirer le comportement de tout croyant.

Livre relié, 235 pages  
No de commande 190004  
CHF 10.00, EUR 7.00

Aides bibliques  
pour la vie
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Les sept signes caractéristiques  
de la nouvelle naissance
Il y a chrétiens et chrétiens, les vrais chrétiens et les chré-
tiens de nom. Qui est dans le vrai et sera sauvé? Comment 
avoir la certitude d’entrer un jour dans le ciel? Sur base de 
l’Ecriture sainte, l’auteur nous dit ce qui est, à ce sujet, de 
toute importance. Il a relevé sept caractéristiques par les-
quelles vous pouvez voir vous-même si vous êtes un enfant 
de Dieu né de nouveau.
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Qui peut me secourir?
Des problèmes et des peines – qui n’en connaît pas? Etes-
vous tourmenté par une faute commise ou souffrez-vous 
de la solitude? La question se pose: Qui peut encore vous 
aider? Ce devrait être quelqu’un qui vous connaît à fond 
et qui, en plus, vous veut du bien. Aspirez-vous à rencon-
trer ce «Quelqu’un»? Vous trouverez la réponse dans ce 
livre!
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NORBERT LIETH

Philemon – Ce que l’amour rend 
possible
L’épître à Philémon est la plus personnelle de toutes 
celles que Paul a écrites. Elle a même été comparée au 
livre de Ruth. La Bible Scofield lui donne ce titre: «Un 
exemple d’amour».
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9 Miracles dans l‘Evangile selon Jean
Le Nouveau Testament rapporte de nombreux miracles et 
signes que Jésus a accomplis durant Sa vie terrestre. Seul 
l’apôtre Jean en décrit neuf tout en témoignant que Jésus 
en a réalisé beaucoup, beaucoup d’autres. Mais il donne 
aussi la raison pour laquelle, inspiré par l’Esprit Saint, il a 
fait ce choix: tous les signes et miracles doivent en priori-
té servir à éveiller la foi des gens sur cette vérité, à savoir 
que Jésus Christ est le Messie et le Fils de Dieu. L’auteur 
a suivi leurs traces et a découvert des choses étonnantes. 
Des faits insignifiants apparaissent soudainement sous 
un nouvel éclairage.
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Prophétie & Israël NORBERT LIETH

Le discours de Jésus sur  
le mont des Oliviers 
Norbert Lieth expose d’une manière détaillée les plus im-
portantes et probablement les plus émouvantes déclara-
tions prophétiques de la Bible contenues dans le discours 
de Jésus sur le mont des Oliviers. Sur base de ce dernier, 
vous pourrez discerner correctement les événements à ve-
nir. Que de choses vous apprendrez grâce à ce discours 
sur le mont des Oliviers avec sa parabole des dix vierges. 
Vous serez encouragé à ne pas sombrer dans la dépres-
sion de ce monde, mais à mettre tout votre espoir dans le 
retour de Jésus.

Relié, 175 pages,  
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Une prophétie essentielle
La révélation des 70 semaines de Daniel 9 fait partie des 
écrits bibliques qui nous prouvent de manière irréfutable 
que la Parole de Dieu s’accomplit. Là nous sont annoncés 
avec précision: le déroulement des événements de l’his-
toire du salut, la destinée d’Israël, la venue du Messie et 
l’action de Dieu sur les nations. L’exacte concordance des 
événements passés avec les prophéties de Daniel 9 est 
tout simplement ahurissante. Ce que le Dieu vivant révèle 
succinctement par le prophète Daniel est un encourage-
ment pour chaque chrétien et devrait porter les scep-
tiques à la réflexion. 
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Prophétie & Israël DR. ROGER LIEBI

Vivons-nous vraiment au temps de la fin ?
Plus de 175 prophéties  accomplies 
Un des meilleurs livres sur la prophétie! Le Dr Roger Liebi 
avance des détails étonnants qui constituent la preuve 
évidente que nous vivons vraiment au temps de la fin. Un 
coup mortel porté à l’athéisme!  Historiquement et scien-
tifiquement, Liebi étudie en profondeur les prophéties – 
aussi en s’appuyant sur de nombreux graphiques; il établit 
ainsi la fiabilité de la Bible. Laissez-vous entraîner dans 
une attitude d’attente du prochain retour de Jésus! 
Chaque chrétien devrait lire ce livre.
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Pourquoi  précisément  Israël?
Pourquoi précisément Israël est-il désigné comme le 
peuple de Dieu? Et pourquoi l’antisémitisme gagne-t-il de 
plus en plus de terrain à travers le monde? L’auteur dé-
voile qu’une ligne rouge prophétique, évangélique et 
concernant l’histoire du salut traverse toute la Bible, et 
montre le rôle qu’Israël y joue. Ce livre apporte un bel 
éclairage et devrait encourager à s’en tenir à la vérité. 
Convient bien comme cadeau à offrir!
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Sache que …
«Sache que… » sont les mots introductifs d’un texte qui 
dépeint les derniers jours avant le retour de Jésus. Cette 
description est plus actuelle que jamais – elle annonce ce 
qui nous est présenté chaque jour dans les médias, par 
exemple des révolutions, des bouleversements politiques, 
la globalisation, des changements religieux, des crises fi-
nancières, l’anarchie et la dégradation des valeurs. Où 
tout cela conduit-il? A quoi faut-il s’attendre? Peut-on en-
core sauver le monde? Y a-t-il un tournant vers le positif? 
La Bible nous donne la réponse. La lecture de cette bro-
chure vous informera.

Brochure, 24 pages 
Bestell-Nr. 190007 
CHF 1.50, EUR 1.00

Prophétie & Israël NORBERT LIETH

L’Etat juif, même contrariant, est une 
nécessité pour le salut du monde!
Depuis sa création en 1948, l’Etat d’Israël constitue aux 
yeux du monde une pierre d’achoppement et est la cible 
d’attaques répétées. Que dit la Bible sur ce sujet d’une 
brûlante actualité ?
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